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L’association DM est active dans 
l’agroécologie, l’éducation et le vivre 
ensemble en Afrique, en Amérique la-
tine, au Moyen-Orient, dans l’océan 
Indien et en Suisse.

Dégustation de tacos lors de mon arrivée à Mexico avec Noé et Suriana

Dans un contexte marqué par la violence, les 
inégalités et la précarisation croissante de 
certains groupes sociaux, le Séminaire baptiste 
de Mexico (SBM) s’engage à offrir aux membres 
et responsables de son réseau une formation 
théologique et diaconale de qualité, ouverte 
sur le monde. Il forme aussi des animatrices et 
animateurs communautaires afin de favoriser 
la transformation sociale. Fondées sur 
l’œcuménisme, l’interculturalité, l’équité de 
genre et la justice sociale, ces formations 
permettent aux participant.es de développer 
des compétences académiques, sociales, 
spirituelles et humaines, et de devenir des 
actrices et acteurs du changement dans leur 
communauté.

Un nouvel élan à Mexico
Voilà déjà plusieurs semaines que je suis arrivé 
à Mexico. J’ai pourtant l’impression que nos « 
au revoir » sont bien plus lointains, tant ces 
premières semaines ont été denses et riches en 
découvertes. Depuis mon arrivée, tout 
s’enchaîne à un rythme soutenu : le travail, les 
rencontres, l’apprentissage, l’adaptation à un 
nouvel environnement et les premiers projets à 
accompagner. À peine sorti de l’aéroport, j’ai 
été chaleureusement accueilli par Suriana et 
Noé, responsables des programmes du 
Séminaire baptiste de Mexico (SBM), qui m’ont 
initié à cette nouvelle étape autour d’excellents 
tacos, fidèle tradition d’accueil des envoyé.es. 
Mon intégration a été grandement facilitée 
grâce à la générosité et la bienveillance de Jon 
Defilla, envoyé auprès de la Communauté 
théologique du Mexique, l’autre partenaire de 
DM à Mexico, ainsi qu’aux collègues de Mexico 
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que je côtoie ici. Mon travail de mobilisation de 
ressources et d’appui administratif auprès du 
SBM est déjà très enrichissant et j’ai aussi eu 
l’occasion, durant ce premier mois, de visiter 
deux projets menés auprès de communautés 
indigènes, des expériences marquantes que je 
me réjouis de vous raconter.

Des inégalités systémiques
Vivre à Mexico, c’est découvrir une mégapole 
fascinante, immense et profondément contras-
tée. Avec plus de 23 millions d’habitant.es dans 
son agglomération, la ville impressionne par 
son énergie, sa richesse culturelle et la diversité 
des peuples et des traditions qu’elle rassemble. 
Grâce à l’espagnol, j’ai la joie de pouvoir entrer 
plus facilement en relation avec des personnes 
d’horizons très variés. Or, très vite les inégalités, 
omniprésentes dans l'espace urbain, appa-
raissent comme une réalité quotidienne du 
pays. À quelques kilomètres de distance se cô-
toient des quartiers très aisés, marqués par le 
luxe et l’abondance, et d’autres zones où de 
nombreuses familles vivent avec des res-
sources limitées. Pour beaucoup, travailler au 
centre-ville signifie passer plusieurs heures par 
jour dans les transports. Ces écarts, hérités en 
partie de l’histoire coloniale du pays et encore 
renforcés par des dynamiques actuelles 
comme la gentrification, façonnent profondé-
ment la vie sociale. C’est aussi dans ce contexte 
que s’inscrit l’engagement du SBM, qui sou-
tient, avec l’appui de DM, différents projets 
dans des régions indigènes du pays. Mes 
voyages à Zongozotla, dans la Sierra Norte de 
Puebla, puis à San Juan Atzingo m’ont permis 
de commencer à entrevoir plus concrètement 
ces réalités, bien éloignées de celles que nous 
connaissons en Suisse.

Avec plus de 23 millions 
d’habitant.es dans son ag-

glomération, la ville im-
pressionne par son éner-
gie, sa richesse culturelle 
et la diversité des peuples 

et des traditions qu’elle 
rassemble.
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baptême de Noé / Le Caire

Lors de mon passage à San Juan 
Atzingo, j’ai eu le privilège de rencon-
trer Verónica Cruz Cortés, membre de 
l’Église baptiste Getsemaní. Dans sa 
voix calme et assurée, on sentait à la 
fois la douceur et la force de celles qui 
portent beaucoup sans jamais cher-
cher à se mettre en avant. Elle m’a parlé 
de la formation proposée par le SBM, 
de ses cahiers, de ses lectures, de ses 
visites régulières qui, peu à peu, 
ouvrent des chemins nouveaux au sein 
de la communauté. Ce soutien lui 
donne du courage dans l’épreuve, 
éclaire sa vocation et lui permet, à son 
tour, de guider les jeunes qui lui sont 
confié.es. Elle puise dans les textes 
bibliques la force pour affronter les dif-
ficultés de la vie, découvre plus claire-
ment les dons que Dieu a placés en elle 
et s’investit à son tour. J’ai aussi été 
frappé par l’importance de la langue 
ngigua dans la vie de l’Église. En effet, 
transmettre l’Évangile dans la langue 
locale est essentiel pour que chacune 
et chacun puisse réellement se 
l’approprier.
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Noé et le pasteur Beto de la communauté de Zongozotla 
posant fièrement devant sa dépulpeuse.
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Lors du second voyage
Nous nous sommes rendus à San Juan Atzingo, 
un village ngigua dans le sud de l’État de 
Puebla. La région est désertique et le village 
souffre d’un manque d’accès à l’eau, dont 
l’usage est limité. Les ressources sont 
principalement apportées par des membres de 
la famille ayant choisi l’exode vers la ville ou les 
États-Unis. Nous nous y sommes rendus pour 
donner des cours à deux groupes de jeunes. J’ai 
eu la chance d’animer une session de jeu pour 
favoriser la cohésion du groupe avant le cours 
donné par Noé. Le lendemain, nous avons pris 
notre petit-déjeuner auprès de sa famille. Sa 
sœur alterne entre la gestion d’un petit 
restaurant et la production d’habits 
traditionnels brodés à la main. Une fois 
requinqués, nous avons poursuivi avec un cours 
pour un second groupe plus avancé.

Au service du Séminaire
Après quelques jours consacrés à mon 
adaptation et aux démarches administratives 
liées à mon arrivée, j’ai pu entrer au cœur de ma 
mission aux côtés de Suriana. Nous travaillons 
d’abord à simplifier et à automatiser la gestion 
comptable du Séminaire grâce à l’intégration 
d’un nouvel outil, afin d’en faciliter le suivi au 
quotidien. En parallèle, j’ai élaboré une 
stratégie de recherche de fonds visant à 
diversifier les sources de financement et à 
permettre une juste rémunération des 
membres du Séminaire. Celle-ci repose sur 
plusieurs axes : la mobilisation de donateur.
trices individuel.les, la coopération 
internationale, l’appui d’Églises partenaires, 
l’organisation d’événements de collecte, la 
mise en place d’un programme de membres, 
les dons en nature, les alliances avec des 
entreprises, ainsi que des voyages d’immersion 
au sein des communautés accompagnées. À 
cela s’ajoute le développement de revenus 
propres, notamment par l’offre éducative, les 
partenariats institutionnels, la location 
d’espaces, la revente de produits des 
communautés et d’autres initiatives 
compatibles avec la mission du Séminaire.

Les ressources sont 
principalement apportées 

par des membres de la 
famille ayant choisi l’exode 

vers la ville ou les États-
Unis.
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Animation d'un jeu avec le premier groupe de jeunes.
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Faire un don
IBAN 
CH08 0900 0000 1000 0700 2

MENTION
Kenzo Vallat
Vous avez ainsi la garantie que l’argent sera 
affecté à cet envoi et au projet concerné.

DM | Ch. des Cèdres 5 
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Des nouvelles réjouissantes
Ainsi se referme ce premier chapitre de mon 
aventure à Mexico, déjà riche en découvertes, 
en rencontres et en apprentissages. Je me 
réjouis de vous en raconter la suite dans une 
prochaine lettre. Merci pour votre attention et à 
très bientôt.

Verónica suivant attentivement les enseignements de Noé.

https://www.facebook.com/assoDM/
https://www.linkedin.com/company/dmassociation
https://www.instagram.com/associationdm/

